[image: image1.emf]L’anxiété est un état réactionnel invalidant générant du stress, une 

frustration. Cet état déséquilibre l’organisme et provoque une incapacité à 

s’adapter à son environnement.

Si le chien venait à disparaître, cela ne menacerait pas la vie humaine, en 

revanche, si l’homme venait à disparaître, la vie du chien en serait menacée 

dans sa forme actuelle.

D’après Raymond et Lorna Coppinger–Livre : Dogs, a new understandingof canine origin

Quelles sont les manifestations de l’anxiété?

Vocalises (aboiements, pleurs, hurlements) –Grattage –léchage –déambulation 

–Malpropreté –Destruction –Manque d’appétit

L’anxiété de séparation est une véritable souffrance pour le chien qui, trop 

dépendant de l’humain affectivement se retrouve perdu en son absence et ne 

sait comment réagir.

L’hyper attachement est un comportement qui rend le chien terriblement 

anxieux annihilant ses capacités à s’adapter à la situation.

- Dès que l’humain disparaît, il cherche à le suivre.

- Il veut être en permanence en contact avec l’humain

- Il ne supporte pas une séparation trop longue

- Il a du mal à se canaliser, il est agité, excessif

- Il ne dort que d’un œil, surveillant les moindres faits et gestes de son maître

- Il cherche un maximum de contacts physiques. 

Scalaguette 

quelque chose


[image: image2.emf]Ces comportements ne sont pas normaux dans le développement du chien.  Il ne 

peut devenir autonome. Il ne peut gérer ses émotions.

Ne pas faire

Sentir notre chien dépendant nous réjouit, certes. Ce besoin affectif nous 

satisfait, nous rassure et nous rend utile mais il est néfaste pour lui si ce besoin 

devient trop pressant et conduit à de l’hyper attachement.

Le détachement du chien est mis en place par sa mère, dès le début du sevrage, 

où, progressivement elle quitte le nid et laisse ses bébés jouer, dormir, tout en 

ayant un œil sur eux. Le détachement se poursuit jusqu’à 4 mois. Peu à peu, les 

chiots apprennent à se gérer, explorent, jouent avec d’autres chiens..

En cas d’hyper attachement –Les bons gestes

Ne pas répondre à toutes ses sollicitations. On laissera un temps avant de 

répondre. S’il saute sur vous pour une caresse, on l’ignore et on initie une 

caresse 5 minutes plus tard. C’est vous le décisionnaire, pas lui. 

Interdire l’accès à la chambre pendant un temps (trop d’affect).

Ne pas le surprotéger (le porter par exemple à la rencontre d’un gros 

chien).

Ne pas l’emmener partout avec soi tout le temps. Lui apprendre à rester 

seul de temps à autres.

Le laisser jouer seul parfois.

Un chien heureux vous sera toujours dépendant. Pour être équilibré et bien 

dans sa tête, il a besoin de vous de manière équilibrée et non de manière 

étouffante.

Il est un chien, non un enfant !!  
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